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Introduction 
L'économie du Bénin est en progrès constant, spécialement ces dernières années. Le taux de croissance du 
PIB est passé en 2006, de 3.6% à 4.6% en 2007 et les prévisions sont à la hauteur de 5.5% pour 2008. 
Cette tendance traduit bien la vision du Gouvernement  qui est de  parvenir à une croissance qui se 
situerait autour de 7 à 8% afin de lutter efficacement contre la pauvreté. Le dynamisme observé dans les 
activités économiques particulièrement dans le secteur de l'agriculture, des travaux publics et du 
commerce confirme cette volonté manifeste du gouvernement. Une plus grande rigueur dans la 
surveillance du cordon douanier et la lutte contre la corruption se sont traduites par une augmentation des 
recettes de l'Etat de près de 30% par an depuis 2006. Cette politique, alliée au contrôle ferme des 
dépenses publiques, a contribué à réduire de façon remarquable le déficit du budget de l'Etat. Cependant, 
le Bénin n’est pas à l’abri des difficultés que connaissent l’économie mondiale, à savoir la crise pétrolière 
et la crise alimentaire. En effet, à l’instar de plusieurs pays pauvres, des mouvements sociaux de 
protestations à répétitions ont suivi ces chocs exogènes à l’économie et les réformes engagées par le 
gouvernement n’ont pas été à la hauteur des attentes de la population. Cette dernière soutient pourtant être 
satisfaite du fonctionnement de la démocratie (environ 70%), néanmoins elle déclare que la situation 
économique s’est dégradée et qu’il y a une forte augmentation de la pauvreté. Dans ce contexte, comment 
le béninois ordinaire perçoit ses conditions de vie et la situation macroéconomique de son pays ?  Que dit-
il des réformes économiques du gouvernement et des performances de ce dernier en matière de gestion 
des politiques économiques ? Afrobaromètre permet d’aborder des réponses à ces questions. 
 
Présentation Afrobaromètre 
Afrobaromètre est une série d'enquêtes comparatives menées dans une vingtaine de pays  africains 
(Round 4 – 2008) sur les attitudes des populations envers la démocratie, le marché et la société civile.  
Basées sur des échantillons aléatoires à représentativité nationale, les tailles des échantillons sont 
suffisamment grandes (1200 individus) pour permettre des inférences sur tous les citoyens en âge de voter 

avec une marge moyenne d'erreur d'échantillonnage ne dépassant pas ±2.8 % au seuil de confiance de 
95%. Les interviews personnalisées consistent en une série de questions en entretien direct de type face-à-
face, dans la langue de choix des répondants individuels. Le même questionnaire contenant des questions 
identiques ou fonctionnellement équivalentes, est administré à tous les répondants dans chacun des pays 
ce qui permet une comparaison entre pays et dans le temps. L’enquête au Bénin s’est tenue en  juin 2008. 
 
Résumé 

- Les béninois déplorent leurs conditions de vie difficiles et la situation économique de leur pays. 
- Les expériences de pauvreté vécus par les béninois ont considérablement augmenté depuis 2005, 

beaucoup plus en milieu rural que urbain.  
- Les béninois perçoivent mieux les performances du gouvernement en terme de gestion de 

l’économie, de politiques sociales (santé, éducation), de lutte contre la corruption ou du 
VIH/SIDA. 
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- La réduction du fossé entre riche et pauvre et la réduction de la criminalité sont des 
préoccupations persistantes pour les béninois depuis 2005. 

- Les béninois font preuve de beaucoup de patience et de bonne volonté en ce qui concerne la 
nécessité des réformes économiques ce qui justifie leur optimisme des conditions de vie meilleure  
 

Evaluation des conditions économiques : une proportion importante de la population estime que la 
situation économique actuelle du Bénin est mauvaise. 
Plus de trois béninois sur cinq estiment que la situation économique actuelle du pays est mauvaise ou très 
mauvaise. Il est de même pour leurs propres conditions de vie.  
 
En effet, 22% des béninois pensent que la situation économique actuelle du pays va bien, contre 62% qui 
pensent le contraire. Il en est de même en ce qui concerne les conditions de vie des béninois. Cependant, 
21% et 27% n’ont perçu aucune différence respectivement dans les conditions économiques du pays et 
dans leurs conditions de vie. En comparaison à l’année dernière, 47% décrivent les conditions 
économiques actuelles du pays bien pires. Aussi, 44% expriment des sentiments semblables au sujet de 
leurs propres conditions de vie. 
 

 
Source : Afrobaromètre bénin 2005, 2008 
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Source : Afrobaromètre bénin 2005, 2008 

 
Cette situation économique décrite par les béninois est appréciée de manière plus optimiste en la 
comparant à l’année 2005. En effet, il y a eu un changement respectivement de +13% et +7% dans 
l’évaluation de la situation économique du pays et des propres conditions de vie perçus comme bien ou 
très bien entre 2005 et 2008. Ce changement est encore plus grand, respectivement de -20% et -15% dans 
l’évaluation de la situation économique du pays et des propres conditions de vie perçus comme mal ou 
très mal.  
 
Même si les conditions de vie sont montrées comme difficiles avec des changements observés entre 2005 
et 2008, la majorité des béninois (56%) sont optimistes et prévoient que les conditions économiques du 
Bénin et même leurs propres conditions de vie seront meilleures, voire bien meilleures dans un futur 
proche même si les reformes actuelles engagées par le gouvernement sont difficiles à supporter. Qu’en 
est-il des expériences de pauvreté  que vivent les béninois ? 
 
Niveau de pauvreté : Les expériences de pauvreté vécues par les béninois se sont accrues ces 
dernières années. 
Malgré l’optimisme affiché à propos de leurs conditions de vie future, les expériences de pauvreté vécues 
par les béninois se sont accrues ces dernières années. Par exemple, pendant que 53% des béninois 
n’avaient jamais été éprouvés par le manque de nourriture au cours des douze derniers mois en 2005, 
seulement 33% ne l’ont été en 2008 (soit un changement de -20%). Aussi, 33% ont connu quelques fois le 
manque de nourriture en 2008 contre 18% en 2005 (soit un changement de -15%). Des résultats similaires 
s’observent avec le manque de médicaments ou de soins médicaux au cours des douze derniers mois pour 
les années 2005 et 2008.  



4 

 

 
Source : Afrobaromètre bénin 2005, 2008 

 

 
Source : Afrobaromètre bénin 2005, 2008 

 
Il apparait que les expériences de pauvreté vécus par les béninois ont considérablement augmenté depuis 
2005. Les béninois vivants en milieu rural connaissent plus d’expériences de pauvreté que ceux vivants en 
milieu urbain. Cependant, les pauvres sont-ils moins susceptibles d’approuver les performances 
économiques du gouvernement que ceux relativement plus aisés ? 
 
Les performances du gouvernement : la réduction du faussé entre riche et pauvre et la réduction de 
la criminalité demeurent encore une préoccupation particulière des béninois. 
L’optimisme que manifestent les béninois au sujet de l’amélioration de la situation économique du pays et 
de leurs conditions de vie future est sans doute leurs perceptions des performances du gouvernement en 
terme de gestion de l’économie, d’amélioration des services de santé de base, de satisfaction des besoins 
d’éducation, de lutte contre la corruption et de lutte contre le VIH/SIDA. En effet, 63% sont satisfaits des 
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besoins en éducation et 58% en ce qui concerne les services de santé. Les populations en milieu rural sont 
encore mieux satisfaites de ces services publics que celles en milieu urbain. 
 

Milieu de résidence Satisfaction des services publics 
Urbain Rural 

Total 

Plutôt mal/ très mal 16% 24% 40% 
Plutôt bien/ très bien 25% 33% 58% 

Santé 

Ne sait pas 1% 1% 2% 
Plutôt mal/ très mal 14% 21% 35% 
Plutôt bien/ très bien 26% 37% 63% 

Education 

Ne sait pas 1% 1% 2% 
Source : Afrobaromètre bénin 2008 

 
En ce qui concerne l’amélioration des conditions de vie des pauvres, la création d’emploi, la stabilité des 
prix, la sécurité alimentaire pour tous, la fourniture d’eau et d’électricité stable aux ménages, la majorité 
des béninois qualifie de « mauvaises » les performances du gouvernement même s’il apparait des gains en 
pourcentage parmi ceux qui perçoivent ces performances comme « bonnes ». Cependant, la réduction du 
faussé entre riche et pauvre et la réduction de la criminalité demeurent une préoccupation particulière des 
béninois au fil des années. En 2005, 44% des béninois estiment que le gouvernement a une performance 
« plutôt bien » dans la réduction du fossé entre riche et pauvre alors que seulement 20% le perçoivent en 
2008 et une augmentation de 15% et 5% respectivement s’observent chez ceux qui qualifient ces 
performances de « très mal » ou « mal ». De plus, c’est en milieu rural que le contraste est plus élevé. 
Plus de la moitié de ceux qui qualifient de « mauvaises » les performances en terme réduction du fossé 
entre riche et pauvre vit en milieu rural. Une évolution similaire se dessine dans la réduction de la 
criminalité. 
 

  
Source : Afrobaromètre bénin 2005, 2008 
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Source : Afrobaromètre bénin 2005, 2008 
 

Opinions des réformes économiques : les béninois sont prêts à se sacrifier aujourd’hui pour des 
conditions de vie meilleure dans un futur proche 
En abordant les opinions de la population béninoise concernant les réformes économiques, la majorité des 
béninois (64%) perçoivent un impact négatif de ses réformes et estiment qu’elles ont nui à la plupart des 
gens et que seuls quelques uns en ont profité. Néanmoins 60% de béninois sont prêts  à accepter des 
conditions de vie difficiles maintenant quitte à abandonner les politiques économiques du gouvernement. 
Ces opinions étant partagées par toutes les tranches d’âges et particulièrement par les personnes n’ayant 
aucune éducation formelle ou ayant au plus fait le secondaire. Les béninois font preuve de beaucoup de 
patience et de bonne volonté en ce qui concerne la nécessité des réformes économiques ce qui justifie leur 
optimisme des conditions de vie meilleure. En effet, l’enquête de 2005 permet de constater une 
augmentation de 11% des béninois qui sont prêts à accepter des conditions de vie difficiles maintenant et 
une baisse de 19% de ceux qui pensent que les politiques du gouvernement ont profité seulement à 
quelques uns. De plus, le pourcentage de béninois qui approuvent l’idée selon laquelle les politiques 
économiques du gouvernement ont aidé la majorité de la population et que seule une minorité en a 
souffert, a doublé (de 15% à 32%) entre 2005 et 2008. 
 
Conclusion 
L’enquête Afrobaromètre permet de confirmer l’idée que les réformes économiques engagées par le 
gouvernement intéressent les béninois tant en milieu rural que urbain,  elle permet aussi de montrer que 
les réformes économiques ont un impact généralement négatifs. De plus, les expériences de pauvreté 
vécues par les béninois ont augmentées ces dernières années mais les populations acceptent les sacrifices 
aujourd’hui dans l’espoir de conditions meilleures demain, ceci à travers une patience et une volonté 
manifeste. Ainsi, les échecs des politiques économiques mises en œuvre par le gouvernement devraient 
être sanctionnés à la hauteur des sacrifices des populations.  
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This Briefing Paper was prepared by Institute for Empirical Research in Political Economy 
(IREEP) 
The Afrobarometer, a cross-national survey research project, is conducted collaboratively by social 
scientists from 20 African countries.  Coordination is provided by the Center for Democratic 
Development (CDD-Ghana), the Institute for Democracy in South Africa (IDASA), and the Institute for 
Research in Empirical Political Economy (IREEP, Benin).  Several donors support the Afrobarometer’s 
research, capacity building and outreach activities, including the Swedish International Development 
Cooperation Agency, the Department for International Development (UK), the Royal Danish Ministry of 
Foreign Affairs, the Canadian International Development Agency (CIDA), and the U.S. Agency for 
International Development.  For more information, see:  www.afrobarometer.org 
 


